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Collège 
de Wood-
stock, 
Ontario. 

Ecole des 
sciences 
pratiques 
de To-

Le collège de Woodstock, Ontario qui est en connexion avec l'université-
McMaster (des détails concernant cette dernière n'ont pu être obtenus) est une-
école pour les gens de la communion baptiste. Il a une dotation de S7CO,000 et 
un revenu moyen de §25,000. La présence en 1888 était d'environ 100. Le cours-
ordinaire est de quatre ans. Les élèves apprennent aussi le dessin, la charpen-
terie, la sculpture, les ouvrages enfer, et à tourner le bois. 

L'école des sciences pratiques de Toronto fut établie en 1887, alors que le gou­
vernement provincial prit un arrangement avec le conseil de l'université par 
lequel les élèves de l'école devaient jouir des avantages dé l'instruction donnée 
par ses professeurs et ses conférenciers dans tous les départements des sciences. 
Tel que maintenant organisée, l'école a, da-is son personnel, des professeurs de 
génie civil, de chimie appliquée, de mathématiques, de physique, de chimie, de 
minéralogie, de géologie, de biologie et d'ethmologie. On donne des diplômes 
d'ingénieur civil, de chimiste, de géologue et d'essayeur. On prépare aussi 
les élèves qui désirent étudier l'arpentage et la médecine. Un laboratoire et un 
atelier sont aussi attachés à l'école qui est maintenue par un octroi annuel d'envi-
viron 88,800 donné par le gouvernement provincial. Le nombre des étudiants 
était de 69 en 1887. Les candidats qui veulent avoir leurs diplômes d'ingénieurs 
civils à l'nniversité de Toronto doivent en premier lieu avoir leur diplôme à cette 
école. Le ministre de l'instruction propose d'établir des cours complets de 
chimie appliquée, de mécanique et d'architecture. 

Dépense 5(31. On verra que la dépense annuelle des institutions 
ci-dessus précitées s'élève à $400,000, donne l'instruction à 
au-delà de 5,000 élèves. Nous essaierons durant l'année 
de receuillir ces statistiques d'une manière plus complète. 

562. On remarquera une légère diminution dans les 
affaires du bureau des brevets durant l'année 1888. Les 
affaires ont été moins considérables dans le mois de septem­
bre, d'octobre et de novembre. Ceci était dû à ce que le 
plus grand nombre de demandes de brevets viennent des 
Etats-Unis et que pendant ces trois mois on se préparait à 
l'e ection du président. On a remarqué la même diminu­
tion durant les 24 dernières années dans les semaines précé­
dant une élection présidentielle. 

Transac- 553. Ce qui suit est un état comparatif des différentes-
tîvesS aux1" transactions du bureau des brevets, durant chaque année-
isesT' depuis le 1er juillet 1807 : — 


